
All rights reserved © The Canadian Historical Association/La Société historique
du Canada, 1993

Ce document est protégé par la loi sur le droit d’auteur. L’utilisation des
services d’Érudit (y compris la reproduction) est assujettie à sa politique
d’utilisation que vous pouvez consulter en ligne.
https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/

Cet article est diffusé et préservé par Érudit.
Érudit est un consortium interuniversitaire sans but lucratif composé de
l’Université de Montréal, l’Université Laval et l’Université du Québec à
Montréal. Il a pour mission la promotion et la valorisation de la recherche.
https://www.erudit.org/fr/

Document généré le 4 mai 2024 20:46

Journal of the Canadian Historical Association
Revue de la Société historique du Canada

After the Fur Trade: The Aboriginal Labouring Class of British
Columbia, 1849-1890
John Lutz

Volume 3, numéro 1, 1992

URI : https://id.erudit.org/iderudit/031045ar
DOI : https://doi.org/10.7202/031045ar

Aller au sommaire du numéro

Éditeur(s)
The Canadian Historical Association/La Société historique du Canada

ISSN
0847-4478 (imprimé)
1712-6274 (numérique)

Découvrir la revue

Citer cet article
Lutz, J. (1992). After the Fur Trade: The Aboriginal Labouring Class of British
Columbia, 1849-1890. Journal of the Canadian Historical Association / Revue de
la Société historique du Canada, 3(1), 69–93. https://doi.org/10.7202/031045ar

Résumé de l'article
Cet article remet en question l'idée longtemps admise qu'avec le déclin de la
traite des fourrures les peuples autochtones auraient été laissés de côté par le
développement économique si bien que l'industrialisation de la
Colombie-Britannique se serait effectuée sans eux. Pourtant, entre le moment
de la fondation de la colonie de l'Ile de Vancouver en 1849 et celui de
l'achèvement du chemin de fer du Canadien Pacifique, les autochtones
constituaient non seulement la majorité de la population du territoire actuel de
la province mais encore le plus gros contingent de la force de travail dans les
secteurs de l'agriculture, de la pêche, de la trappe et des industries du secteur
primaire.
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